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 Pour les rencontres, la simplicité est le mot d’ordre. On peut offrir 
une boisson (café, thé, jus, eau) mais pas de repas ni de goûter.  

 Selon les groupes, les participantEs de la Maisonnée décideront 
ensemble :  
o Du moment (am, pm ou soir) et de la fréquence des 

rencontres. Un minimum d’une rencontre par mois est 
recommandé. 

o Du lieu des rencontres. Éventuellement, dans un esprit 
d’hospitalité mutuelle, les rencontres pourraient avoir lieu 
chez l’un-e ou l’autre à tour de rôle. Par contre, on peut aussi 
opter pour se réunir chaque fois au même endroit. 

 

7) QUOI DE VRAIMENT « NEUF » DANS CE PROJET ? 
  

 L’inédit du contexte ecclésial (ex. nouvelles paroisses), la crise 
sociale et spirituelle actuelle appellent à créer du neuf 
(cf. Vatican II : être attentif aux espoirs et aux soifs des gens).  

 Mouvement diocésain suscité dans le cadre de l’Année de la foi 
dans la perspective d’une Église plus missionnaire, plus active 
pour rendre l’Évangile accessible à tous. 

 Parole de Dieu et expérience personnelle s’interrogent 
mutuellement.  

 La foi chrétienne y est présentée comme un « plus de vie » à la vie 
quotidienne et fait appel à tout l’être : corps, cœur, esprit. 

 Priorité à des textes de l’Évangile qui, par sa nature, suscite un 
positionnement identitaire par rapport à la personne du Christ 
Jésus*; ceci n’exclue pas qu’on recoure à d’autres textes bibliques. 

 Une utilisation convenable des outils d’animation suppose une 
formation initiale et un accompagnement des animateurs, leur  
permettant d’intégrer les principaux repères qui déterminent le 
« style » propre à une Maisonnée d’Évangile.  
 

                                                           
*
 « Il n’échappe à personne qu’entre toutes les Écritures, même celles du 

Nouveau Testament, les évangiles possèdent une supériorité méritée, en tant 
qu’ils constituent le témoignage par excellence sur la vie et l’enseignement 
du Verbe incarné, notre Sauveur » (Vatican II, Dei Verbum 18). 

         FICHE A     
Fondements et orientations  
pour la mise en route 

 

1) OBJECTIF GÉNÉRAL DU PROJET 

Depuis l’automne 2012, en lien avec l’orientation diocésaine pour les 
nouvelles paroisses, dans la dynamique d’une Église plus 
« missionnaire » et dans le cadre de l’Année de la foi, l’Église 
catholique de Nicolet favorise l’émergence de petits groupes de 
partage qu’on appelle « Maisonnée d’Évangile ».  

Ces groupes visent toute personne intéressée à participer activement 
à un petit groupe de partage biblique dans une dynamique de 
pèlerinage, de « mouvement spirituel ».  Il s’agit avant tout de susciter 
dans nos maisons des lieux nouveaux pour faire communauté où tous, 
invités comme invitants, s’engendrent mutuellement dans leur foi 
grâce à l’Évangile et l’apport unique de chaque personne. Dans la 
dynamique de la nouvelle évangélisation, on cherche ainsi à rendre 
plus accessible la Bonne Nouvelle à toute personne.          

 

2) OBJECTIFS DE MISE EN ŒUVRE  
 

 Susciter et accompagner des petits groupes de partage de 5 à 
10 personnes à travers nos réseaux (amis, voisins, parents, 
paroisses, mouvements, comités, groupes de catéchèse, messes 
familiales, etc.), en vue de favoriser le cheminement de foi des 
participantEs, qu’on soit pratiquant assidu ou occasionnel, 
sympathisant à l’Évangile ou en recherche de spiritualité. 

 S’habiliter à aller chercher les outils d’animation sur le portail : 
www.diocesenicolet.qc.ca/portail  

 Se former à utiliser ces outils d’animation, en vue de favoriser une 
lecture communautaire de l’Évangile suivie d’un partage pour se 
dire, se questionner, se ressourcer et s’engendrer mutuellement 
dans la foi.  

 Participer à un regroupement annuel des Maisonnées d’Évangile. 

http://www.diocesenicolet.qc.ca/


 
 

3) FONDEMENTS ANTHROPOLOGIQUES DE L’EXPÉRIENCE 
SPIRITUELLE  

L’expérience et les cultures actuelles font en sorte que les gens ont 
besoin d’être acteurs de leur devenir humain et de leur vie spirituelle, 
et non seulement être auditeurs passifs ou spectateurs.  

L’approche de la Maisonnée d’Évangile est fondée sur une vision 
relationnelle de la personne qui, en résonnance avec l’Évangile, peut 
rencontrer le Christ présent dans la Parole échangée à travers le 
dialogue avec les autres participantEs. Comme sur la route d’Emmaüs, 
chacune et chacun pourra accéder à son désir profond, là où son désir 
de vie rejoint celui de Dieu.  

Ce point d’ancrage de la foi dans le désir de vie de chaque personne, y 
compris chez celles qu’on découvre dans les textes de l’Évangile, 
constitue l’originalité de cette approche des Maisonnées.  

4) DES PETITS GROUPES OUVERTS AU TOUT-VENANT  

Dans la visée des structures de proximité à mettre en place dans une 
nouvelle paroisse, en vue d’offrir « la possibilité à quiconque d’être 
éveillé et initié à la vie chrétienne et d’approfondir sa foi à la lumière 
de l’Évangile† », la Maisonnée d’Évangile est un petit groupe qui n’est 
pas nécessairement homogène en termes d’âge, de type de 
cheminement, de statut social, etc. Ouverte à la diversité, chaque 
Maisonnée exprime ainsi quelque chose de la « catholicité de 
l’Église », favorisant l’enrichissement mutuel et l’accueil des 
différences.  

5) QUI INVITE ? QUI EST INVITÉ ?  

Une Maisonnée d’Évangile suppose qu’il y a des «  invitants » et des 
« invités ».  

 Les invitants sont des croyants, impliqués ou non dans des 
comités paroissiaux ou mouvements d’Église, qui portent un souci 

                                                           
†
 Diocèse de Nicolet, Orientations diocésaines. La nouvelle paroisse, ses liens 

avec la communauté locale pour la nouvelle évangélisation, octobre 2012, p. 6.  

d’évangéliser et décident de rassembler des personnes de leur 
entourage et/ou de leur communauté chrétienne. Les invitants 
souhaitent d’abord se nourrir eux-mêmes de l’Évangile et, dans 
une ouverture missionnaire, partager cette source à des frères et 
des sœurs. Après une formation initiale, l’invitant anime les 
rencontres. 

 
 Les invités sont des amis, des proches, des gens du quartier qui 

peuvent être :  
o des gens qui ont vécu une expérience sacramentelle en Église 

avec plus ou moins de suites comme, par exemple, après le 
baptême de leur enfant, après leur mariage, après avoir 
accompagné leur enfant dans un parcours d’initiation à la vie 
chrétienne (eucharistie, pardon, confirmation); 

o des adultes ayant fait leur catéchuménat ou qui viennent de 
vivre leur confirmation; 

o des personnes avec qui on a pu avoir une conversation plus 
« profonde » qu’à l’habitude sur nos convictions, peut-être 
suite à une situation difficile; 

o des résidents de nouveaux quartiers géographiquement 
éloignés de nos églises; 

o des personnes qu’on sait croyantes mais qui ont, pour diverses 
raisons, pris leurs distances des institutions religieuses; 

o des personnes qui, même en fréquentant la messe, sentent le 
besoin de partager autrement leur foi et de prendre la parole 
sur la Parole;   

o des recommençants ou des commençants dans la foi. 
 
 

6) OÙ et COMMENT ?  
 

 Ça se passe « chez nous », tout simplement, à la maison.  
 Les rencontres devraient durer environ une heure et demie; d’où 

l’importance d’un petit groupe qui ne dépasse pas 10 personnes, 
afin d’avoir suffisamment de temps pour échanger. 

 Idéalement, on invite les personnes verbalement. On peut aussi 
s’aider avec une carte d’invitation personnalisée (modèle 
disponible sur le portail : www.diocesenicolet.qc.ca/portail). 


